
FROUZINS MONTAGNE 

Rando Encantats – 21 et 22 mars 2009 

 

 
Itinéraire : parking du barrage des bains de Tredos - refuge de Colomers (700 m de 
dénivelé) 
Refuge de Colomers et grand tour du cirque  par l’étang mort, étang tort, étang deth port de 
Colomers, lacs de Podo et Obago (800 m de dénivelé) 

 
Samedi 21 mars 2009, départ de Muret à 6h45,  la journée s’annonce bien ensoleillée. Cette 
sortie organisée par Sylvie, regroupe 9 personnes :  Joce, Christine, Régis, Sabine, Laurence, 
Hélène, Damien et Guy, ces deux derniers viendront épauler Sylvie au cours de notre 
randonnée. 
 

Une fois arrivés dans le « Val d’Aran » nous nous dirigeons sur les « Banhs de Tredos » que 
nous ne pourrons pas atteindre en voiture car la route n’a pas été entièrement déneigée. Mais 
ceci avait été prévu par Sylvie. De ce fait, nous commençons la marche à 10h. 1h après nous 
atteindrons les bains. Tout ce parcours a pu être fait sans les raquettes la qualité de la neige 
nous le permettait. Nous les mettrons par contre juste après les bains (1700 m).  
 
 
Surprise nous découvrons une sirène en pleine lecture sur sa chaise longue vêtue seulement 
de son maillot de bain 2 pièces. Pas le temps de s’arrêter la route est encore longue. 
 
Nous avons traversé un petit bois tout en longeant un ruisseau. Le chemin manque de neige 
par moment, heureusement que nous sommes équipés de raquettes tout terrain ! 
 
 

Le dénivelé est doux et nous récupérons le chemin forestier qui nous conduira au bout de 3 
heures au refuge (2085m). Notre estomac réclame à manger et nous cherchons un endroit à 
l’abri car un petit vent balaye le lac major de Colomers.  

C'est donc devant le lac gelé entouré de son cirque majestueux que nous partageons nos 
victuailles. Apres cette pause conviviale, nous décidons de faire deux groupes. Guy, Régis, 
Damien, Sabine et Laurence se lancent à la découverte de ce site exceptionnel. La 
progression se fait tranquillement sur une neige qui porte bien. Nous montons jusqu'au lac 
de Gargilhes (2200m) que nous traversons les uns derrière les autres un peu espacés afin de 
ne pas briser la glace, puis découvrons le lac Obago avant d'arriver au lac Long où quelques 
photos s'imposent. Nous prenons le temps d'admirer ce paysage enchanté, les parois de 
granit recouvertes de neige nous entourent comme pour nous protéger du vent qui a laissé 
son empreinte de façon artistique sur la neige immaculée. Nous revenons par l'Estanh Plan 
pour rejoindre le groupe de Sylvie 

En effet, après un tour un peu plus court qui les avaient menées au lac Cloto de Baish et à la 
pointe du lac Long, Sylvie, Joce, Christine et Hélène ont posé les sacs et attendent un cobaye 
pour un exercice de recherche avec l’ARVA. Du fait de l’absence de volontaire à 
l’enfouissement, deux appareils sont abandonnés seuls sous la neige et nous voici sillonnant 
en croix la zone supposée d’une avalanche, oreilles à l’affût, courant raquettes aux pieds 
puis rampant presque au niveau du sol, heureux de trouver l’objet au cœur encore battant, 
puis repartant pour un deuxième essai, empruntant cette fois une courbe car Damien nous 
initie aussi à son ARVA numérique, avec succès de nouveau. Fiers et tranquillisés, nous 
pouvons rejoindre le refuge, tandis que le soleil disparaît peu à peu derrière les sommets. 
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Dehors, la température baisse, par contre, celle de la salle commune est plutôt à la hausse. 
Un petit poêle est allumé certes, mais nous sommes une bonne cinquantaine de convives à 
discuter (bruyamment …) de nos exploits, ce qui provoque une belle cacophonie de langage 
Espagnol et Français ! Difficile d’entendre le voisin … impossible d’entendre le bout de 
table ! Passé l’incontournable apéritif, où chacun à bien voulu apporter sa participation, 
place au repas … qui m’a rappelé quelques souvenirs de Resto Universitaire ! Puis, tout le 
monde au lit (dortoir 10 places) pour une nuit de repos bien mérité, inévitablement 
entrecoupée de quelques ronflements … sonores (mais j’ai connu pire !) ! 
 
Le lendemain, tout le monde est en forme, il fait très beau et nous commençons notre grand 
tour des lacs de Colomers vers 8 heures. 
Nous progressons tranquillement vers le fond du cirque, croisant des lacs gelés, des 
congères, ……évitant les bords des lacs qui commencent à fondre …… 
Sous la houlette de Sylvie, nous essayons de lire le relief, de repérer les endroits susceptibles 
d’être dangereux. 
L’endroit est magnifique et nous profitons du panorama lorsque la montée est enfin finie au 
pied du tuc de Podo vers 2600m. 
 
Nous amorçons notre descente en laissant derrière nous des étendues qui nous rappellent un 
grand désert blanc strié et rainuré horizontalement à cause de l'érosion du vent et contrastant 
avec le ciel bleu azur.  
 
Notre traversée des lacs gelés (étang obago – étang long) fut un moment intense. L’ivresse 
du grand air frais, de ces paysages hivernaux qui ne gardent que les traces de nos raquettes 
nous rendait très humbles. 

Nous longeons une petite étendue d’eau calme et limpide surplombée d’un fier et vigoureux 
sapin telle une oasis plantée au milieu de ce panorama ( Etang Cloto de Baish ). 

Émerveillement de cette nature surprenante. C’est alors que notre estomac (pauvres humains 
réglés comme des pendules) prit le relais et nous obligea à faire une halte pour nous 
permettre de nous reposer et nous restaurer afin d’appréhender les 3 prochaines et dernières 
heures de marche à venir. 

 
Après deux jours de marche, il nous reste encore des vivres, les chocolats gâteaux 
agrémentés de thé sont dégustés goulûment dans cette petite prairie parsemée de pins et d’un 
énième lac où nous ferions bien une petite sieste. Mais la route est encore longue. Encore 
avide d’aventure, mes deux compères d’encadrement décident d’une petite variante pour 
rejoindre la piste, la descente se fait entre les sapins quand nous retrouvons enfin celle–ci, 
nous pouvons alors constater que le soleil présent durant tout le WE a achevé d’alourdir la 
neige, et des coulées sont parties ça et là. 
 
Il ne nous reste plus qu’à suivre la piste pour retrouver le parking. Que cette piste est longue, 
elle nous semble interminable ! Enfin nous arrivons aux voitures. Après s’être changés, nous 
décidons d’aller nous réhydrater au bar du coin, histoire de clore ce magnifique WE. Merci à 
tous pour votre bonne humeur. 
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